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Chers amis lecteurs, 

En ce début d’automne, nous préparons activement la  

Journée du Coeur du 11 octobre qui se déroulera pour la pre-
mière fois au CREF - Rue des Jardins à Colmar. Parkings gra-
tuits sur place. Vous y êtes tous et toutes invités. 

Ouverture de 9h à 17h. Parlez-en à vos amis et voisins. Le 
thème principal en sera le diabète chez l’adulte mais également 
chez l’enfant et l’adolescent. 

Nous avons décidé avec Alliance du Coeur d’essayer cette nou-
velle formule pour des raisons techniques (sonorisation et accès 
aux parkings notamment). 

Bien sûr, nos autres activités continuent sur tout le territoire 
de notre Association. Conférences, marches adaptées, gymnas-
tique ou groupes de paroles ont repris. 

J’en profite pour remercier chaleureusement tous nos béné-
voles qui œuvrent pour que cela fonctionne dans les meilleures 
conditions. 

Nous pensons déjà à 2020 qui sera l’occasion de fêter les 10 
ans d’existence d’Alsace-cardio, même si l’association existe 
depuis bien plus longtemps. Nous avons déposé les premiers 
statuts en 2002 sachant qu’à l’origine c’est Monsieur Fischer 
qui en était le créateur. C’est Pierre VIRTEL qui lui a donné 
l’impulsion officielle. Je tiens également à lui témoigner toute 
ma considération car il n’a jamais abandonné cette association 
malgré les aléas de la vie. 

Pour terminer, je voudrais renouveler mon appel aux bénévoles. 
Nous avons besoin de représentants dans les Hôpitaux et Cli-
niques de la région. La formation (2 jours) est gratuite. Les 
mandats vont être renouvelés en 2020. Contactez-moi pour plus 
de précisions. 

Amitiés à tous. 

                                     Daniel Emmendoerffer - Président 

 

La Gazette AC 
 N° 43    -   Octobre 2019 

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiL-q-C2tbZAhWELewKHTGPDsEQjRx6BAgAEAY&url=http%3A%2F%2Fwww.unesurtroismille.fr%2Fles-malformations-cardiaques%2F&psig=AOvVaw1Eg2wF169n3bKh97HjmpJQ&ust=1520391480752


2 

 

 

L’inquiétante pénurie de médicaments 

Le ministère de la santé a dévoilé, lundi 8 juillet, ses pistes pour « lut-

ter contre les pénuries et améliorer la disponibilité des médicaments 

en France ». Cette feuille de route 2019-2022 pourra être enrichie 

d’ici septembre par les acteurs concernés, promet la ministre Agnès 

Buzyn. Il y a urgence car de multiples molécules sont en tension, 

voire indisponibles, dans les pharmacies de ville et hospitalières. 

Trois classes de produits d’intérêt thérapeutique majeur sont plus par-

ticulièrement exposées : anti-infectieux, médicaments du système 

nerveux, anticancéreux, rappelle l’Agence nationale de sécurité du 

médicament (ANSM).  

En dix ans, le nombre de médicaments en rupture de stock a plus que 

décuplé. Pour 2018, plus de 600 molécules sont concernées, un 

chiffre qui pourrait passer à 1 200 pour 2019, craint même France As-

sos Santé, qui représente 80 associations.  

La feuille de route ministérielle comprend 28 actions regroupées en 4 

axes. D’abord, il s’agit de promouvoir la transparence et la qualité de 

l’information, ensuite de mener des actions de prévention et de ges-

tion sur l’ensemble du circuit du médicament. Troisième axe : renfor-

cer la coordination nationale et la coopération européenne, notam-

ment en mettant en place des établissements pharmaceutiques pu-

blics européens afin de produire certains médicaments, et en relocali-

sant la fabrication des matières premières et des médicaments en Eu-

rope. Enfin, le ministère de la santé propose une nouvelle gouver-

nance en instaurant un comité de pilotage.  

« Des portes sont entrouvertes pour plus de transparence et la mise 
en place de sanctions, commente Gérard Raymond, président de 
France Assos Santé, c’est un sujet majeur : la santé et la vie d’une 
personne ne peuvent être tributaires de la seule logique de rentabilité 
financière de l’industrie pharmaceutique. » 

Le professeur Francis Berenbaum (hôpital Saint-Antoine, AP-HP) se 
réjouit  lui de la « volonté de transparence et d’information, et de diffé-
rentes discussions au niveau européen pour la réglementation et les 
prix ». Le rhumatologue regrette toutefois que le document ne dis-
tingue pas les divers types de pénuries, qui nécessitent des ré-
ponses .  
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Il plaide aussi pour une autre mesure qui ne figure pas dans la feuille 
de route : réduire la liste des médicaments d’intérêt thérapeutique 
majeur – qui recouvre actuellement la moitié des molécules – mais 
en imposant davantage d’obligations pour les fabricants. 

L’Observatoire de la transparence dans les politiques du médica-
ment, une nouvelle organisation lancée par des militants pour l’accès 
aux traitements, a de son côté jugé cette feuille de route « ni con-
crète ni opérationnelle ». Il évoque de « simples pistes », la ministre 
n’ayant pas mesuré « l’importance vitale des enjeu 

Sandrine Cabut et Pascale Santi       MK 

  

AVIS AUX  

PERSONNES SEULES 

 
Vous souhaitez la visite d’un membre de l’Associa-

tion pour vous aider ou vous conseiller dans vos dé-

marches. Vous avez besoin d’un réconfort moral ou 

d’une information .  

APPELEZ une personne 

 figurant dans le tableau de la page 11 de la Gazette. 

 

 

Mr Jacques COLL 

Ancien Vice-Président de 

notre association 

Mme COBAÏ 

https://www.lemonde.fr/signataires/sandrine-cabut/
https://www.lemonde.fr/signataires/pascale-santi/
http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiL-q-C2tbZAhWELewKHTGPDsEQjRx6BAgAEAY&url=http%3A%2F%2Fwww.unesurtroismille.fr%2Fles-malformations-cardiaques%2F&psig=AOvVaw1Eg2wF169n3bKh97HjmpJQ&ust=1520391480752
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 STATINES ET MALADIES CARDIO-VASCULAIRES 
 

Tout ce que vous avez toujours voulu savoir sur les statines en 14 
questions. 

 

 DÉMÊLER LE VRAI DU FAUX  
 

 1. VRAI > L’infarctus du myocarde et l’accident vasculaire cérébral (AVC) représentent un 
risque de santé majeur  

L’AVC et l’Infarctus restent la première cause de mortalité chez la femme et la deu-
xième chez l’homme. Les maladies cardiovasculaires sont responsables d’environ 180 
000 décès par an et toucheraient plus de 3 millions de personnes en France.  

 

2. VRAI > Il existe du bon et du mauvais cholestérol 
Les LDL qu’on appelle le « mauvais » cholestérol : son accumulation dans la circulation 

contribue à la formation de plaques d’athérome qui, en s’accumulant ou en se rompant, 

peuvent rétrécir ou boucher des artères.  

Les HDL qu’on appelle le « bon » cholestérol servent à nettoyer les excès de cholestérol. 

Leur présence en quantité importante contribuerait à diminuer le niveau de risque. En 

faible quantité, il s’agit classiquement d’un indicateur du risque cardiovasculaire. Aucune 

étude n’a cependant prouvé qu’en augmentant le taux de « bon cholestérol » on réduit le 

risque cardiovasculaire.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3. VRAI > Un taux de mauvais cholestérol important augmente le risque de faire un acci-
dent cardio-vasculaire 

Ainsi plus le taux de LDL-cholestérol est élevé, plus le risque d’avoir un accident 
cardiovasculaire est important. A l’inverse, plus le taux de LDL-cholestérol diminue, 
plus le risque est bas, même s’il n’est pas très élevé au départ.  
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4. VRAI > Le cholestérol n’est pas le seul facteur de risque de développement des mala-
dies cardiovasculaires 
Il existe d’autres facteurs qui augmentent le risque d’accidents cardiovasculaires :  
L’âge, le sexe, ou l’hérédité.  

L’hypertension et le diabète sur lesquels on peut intervenir.  

Des facteurs modifiables, car liés au mode de vie, en particulier le tabac mais aussi une 

mauvaise alimentation, l’obésité, le stress, la sédentarité.  

 

5.  FAUX > Un traitement médicamenteux est systématique en cas de taux élevé de 
mauvais cholestérol 
Changer d’hygiène de vie est le premier moyen à utiliser pour faire baisser le taux 
de LDL-cholestérol élevé pour un patient qui n’a jamais eu d’accident cardiovascu-
laire (prévention primaire) : la reprise d’une activité physique régulière réduit d’un 
tiers le risque d’AVC.  
Les statines sont proposées seulement lorsque l’augmentation du taux de LDL-
cholestérol est liée à une maladie héréditaire ou que les mesures préventives pour 
faire baisser le taux de LDL-cholestérol sont insuffisantes, au bout de 3 à 6 mois.  
Elles peuvent être proposées  
également de manière assez large 
 et selon les recommandations  
chez les patients diabétiques.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

6. VRAI > Dans certains cas, la diminution du taux de LDL-cholestérol ne peut être obte-
nue qu’avec des médicaments 

 
70% des patients à risque cardiovasculaire élevé n’atteignent pas leurs objectifs 
de baisse de LDL-cholestérol, parce qu’ils ne parviennent pas à modifier leur hygiène 
de vie ou que ces modifications ne permettent pas de faire baisser suffisamment leur 
taux de LDL-cholestérol. Dans ces cas-là, ou après un accident cardiovasculaire 
(prévention secondaire), le traitement médicamenteux s’impose. Les statines ont 
très largement fait leurs preuves, grâce à un grand nombre d’études.  
 

7. FAUX > Rien ne prouve que les statines soient efficaces 
Les statines sont utilisées depuis plus de trente ans, ce qui permet d’avoir un re-
cul important sur leur efficacité, d’autant que ce sont les médicaments qui ont fait l’ob-
jet du plus grand nombre d’études dans le monde : leurs effets ont été étudiés sur plus 
de 300 000 patients et sur des périodes de 5 à 10 ans.  
 

8. VRAI > Les statines peuvent avoir des effets indésirables ou secondaires 
Comme tous médicaments, les traitements à base de statines peuvent avoir des effets 
indésirables ou secondaires, principalement des douleurs musculaires qui concer-
nent, à des degrés divers, 10 à 25% des patients.  

           …/… 
 

tatines 
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9. VRAI > Il existe d’autres médicaments que les statines pour prévenir les accidents cardio-
vasculaires 
Les mesures préventives après un accident cardiovasculaire reposent sur une straté-
gie globale incluant d’autres traitements que les statines, en fonction de chaque pa-
tient.  

 

10. VRAI > Les statines sont prescrites systématiquement après un premier infarctus du 
myocarde ou après un AVC 
Les statines sont indispensables lorsque le patient a déjà eu un accident cardiovas-
culaire (prévention secondaire) puisque l’on a démontré qu’elles diminuent le risque de ré-
cidive dans tous les cas, quel que soit le taux de cholestérol, c’est-à-dire même si le mau-
vais cholestérol ou LDL-cholestérol a pu antérieurement être jugé comme n’étant pas élevé. 

 

11. FAUX > Les traitements à base de statines sont tous les mêmes 
Les statines sont indispensables lorsque le patient a déjà eu un accident cardiovas-
culaire (prévention secondaire) puisque l’on a démontré qu’elles diminuent le risque de ré-
cidive dans tous les cas, quel que soit le taux de cholestérol, c’est-à-dire même si le mau-
vais cholestérol ou LDL-cholestérol a pu antérieurement être jugé comme n’étant pas élevé. 

 

12. FAUX > En cas d’effets indésirables ou secondaires, la seule solution est d’arrêter les 
statines 
Lorsque la prise de statines génère des effets indésirables, le médecin peut proposer dif-
férentes solutions en fonction de leur nature et de leur intensité : modification de la dose 
de statines, changement de molécule, essai d’autres médicaments, proposition d’un traite-
ment complémentaire pour réduire les effets secondaires.  

 

13. VRAI > Il y a un risque à arrêter un traitement à base de statines sans avis médical 
Il est essentiel de prendre régulièrement son traitement à la dose prescrite par le mé-
decin. L’arrêt des statines conduit à une augmentation de 45% de la mortalité et de 15% 
des accidents cardiovasculaires, comparativement aux patients qui suivent strictement leur 
traitement. Un patient ne doit pas interrompre son traitement sans en avoir discuté 
avec son médecin ou son cardiologue. 

 

La prochaine Assemblée Générale aura lieu 
 le 21 mars 2020 à KAYSERSBERG 

 
Pour les 10 ans d’Alsace-Cardio, nous proposerons deux 
services de ramassage pour les personnes ne pouvant se 
déplacer seules. Un depuis le nord et l’autre depuis le 

sud en fonction des demandes. 
Si vous êtes intéressé, merci de nous le faire savoir dès 

maintenant afin de pouvoir s’organiser au mieux. 
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ALSACE-CARDIO vous propose : 

Dans le centre-Alsace : une sortie mensuelle adaptée à tous les marcheurs 

le 2e jeudi du mois  de septembre à juin . 

Pour de plus amples  renseignements  adressez-vous à  

Mirianne  KNICHEL  Tél.  06 43 03 67 57  -   mirianne.knichel@gmail.com 

 

Dans le nord de l’Alsace : marches proposées par le Dr Karin INSEL 

*** Marches d’une heure environ, 4km, tous les jours de l’année, 

départ parking du Wolsthof : de 9h à10h les lundi, mercredi, vendredi et dimanche 

                               à 15h le samedi 

Tél : Dr Karin INSEL 03 88 00 72 91 -  karin.insel@gmail.com 

 

Les séances d’activité physique continuent 
dans le centre-Alsace, tous les vendredis 
matin de 10h à 11h à Sainte-Croix-en-Plaine 
Contact tél. 06 43 03 67 57 
 
Dans le nord de l’Alsace, Le Dr INSEL pro-
pose 4 séances d’activité physique adaptée  
À BUST, salle La Budig, tous les vendredis : 
 de 17h30 à 18h30 : gym douce 
 De 18h30 à 19h30 : entretien musculaire, 

cardio 
*** mêmes horaires et types de séances 
tous les mardis à BERG, salle polyvalente. 
Contact : tél. 03 88 00 72 91 
Email : karin.insel@gmail.com 
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Services à la personne : pénurie de salariés en Alsace 

Des emplois mais personne pour les pourvoir : dans l’aide et le service à domicile, la pé-
nurie d’intervenants pousse les structures associatives d’Alsace et les opérateurs privés 
à mener campagne pour recruter. Afin de ne pas baisser les bras face à la demande 
croissante  
 
Des salariés aux abonnés absents : la situation n’est pas nouvelle dans le secteur de 
l’aide à la personne, pour de multiples raisons.  
 
Mais le déséquilibre a atteint un tel point ces temps-ci que le président de la plus 
grande structure associative du Bas-Rhin spécialisée dans cette activité, l’Abrapa,  
a adressé un courrier inhabituel à ses clients. Dans cette lettre, il évoque des annula-
tions d’interventions à domicile et présente d’avance ses excuses pour les perturbations 
à venir du service. Un geste rare, dans le monde économique, motivé selon le signataire 
par une « situation sans précédent ». Les jours fériés, les ponts du printemps et les fu-
turs congés révèlent plus crûment le fossé qui se creuse entre la demande des particu-
liers en prestations et aides à domicile et la capacité des professionnels à y répondre. « 
Faute de pouvoir remplacer des salariés absents, explique le directeur général de  
l’Abrapa, il faut renoncer à effectuer certaines interventions moins essentielles pour les 
clients, comme une courte vacation de ménage, pour pouvoir assurer des tâches néces-
saires, celles d’auxiliaires de vie par exemple. » Problèmes de salaires, d’horaires, 
d’image, etc. Des clients se fâchent, les cadres se cassent la tête pour organiser les 
plannings et les candidats à ces métiers ne se bousculent toujours pas au portillon, alors 
qu’ils seraient accueillis à bras ouverts. Le constat est criant dans le secteur associatif, 
qui domine le secteur, même si les sociétés privées montent en puissance.  
L’Abrapa, avec ses 2 800 salariés et 300 bénévoles, pour 25 000 clients aidés, pourrait 
embaucher l’équivalent de 60 temps plein qualifiés. Ce qui représente, compte tenu des 
régimes à temps partiel, une centaine de personnes.  
 
Même constat à Mulhouse où le Réseau APA affirme rechercher cette année 250 sala-
riés formés. Et le temps presse, l’été représentant une « période cruciale qui nécessite 
d’organiser une continuité des soins », en l’absence des familles et des proches partis 
eux-mêmes en congés. Avec ses 3 400 salariés et 800 bénévoles pour accompagner 30 
000 bénéficiaires, le réseau haut-rhinois affirme privilégier pour ses recrutements les 
personnes disponibles en continu en juillet-août. Encore faut-il trouver des gens ayant 
l’expérience requise, ainsi que la formation adaptée en sanitaire et social. Les freins à 
l’entrée dans ce type de carrière sont connus et ont motivé des courriers répétés au mi-
nistre de la santé : rémunérations de base proches du minimum légal, crainte d’une péni-
bilité des vacations chez les particuliers, déplacements incessants et horaires étalés sur 
de grandes plages journalières, le tout étant proposé très souvent à temps partiel – ce 
qui contribue à réduire significativement la feuille de paie mensuelle. Difficile pour les 
employeurs de se livrer à une danse du ventre pour séduire de potentiels candidats : les 
contraintes économiques ne laissent pas une marge de gestion infinie. Et les barrières 
sont les mêmes pour les opérateurs non-associatifs, des structures plus nombreuses mais 
de taille moindre.  
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crainte d’une pénibilité des vacations chez les particuliers, déplacements incessants 
et horaires étalés sur de grandes plages journalières, le tout étant proposé très sou-
vent à temps partiel – ce qui contribue à réduire significativement la feuille de paie 
mensuelle. Difficile pour les employeurs de se livrer à une danse du ventre pour sé-
duire de potentiels candidats : les contraintes économiques ne laissent pas une marge 
de gestion infinie. Et les barrières sont les mêmes pour les opérateurs non-
associatifs, des structures plus nombreuses mais de taille moindre.  
Une concurrence entre employeurs peut éventuellement s’engager sur tel ou tel avan-
tage social, reconnaît la gestionnaire de la filiale locale d’une grande société de pres-
tations à domicile, mais « trouver des intervenants qui restent au-delà d’une période 
d’essai ou d’observation du métier est une difficulté ». Elle est commune à tous les 
organismes, qu’ils soient associatifs ou dits lucratifs. Les petites agences qui se 
créent un peu partout, dans le cadre en particulier de réseaux de franchise, font va-
loir un contact plus direct et immédiat avec les embauchés.  
 
Alors, dans le Haut-Rhin, le Réseau APA s’est mis en tête de faciliter le quotidien de 
ses intervenants pour leur proposer « un meilleur équilibre entre vie professionnelle 
et vie privée ». Il a été décidé de réduire l’amplitude de travail par jour. 
 
Dans le Bas-Rhin, des bonus salariaux sont calculés le samedi et le dimanche par 
l’Abrapa, et des temps de trajet en début de service sont inclus dans le calcul des va-
cations, des primes et des remboursements accordés selon le type de transport (vélo 
ou collectif).  
 
*** Souvent les nouvelles venues ne restent pas, le travail étant difficile physique-
ment et moralement. Par ailleurs le temps imparti ne permet pas de soutenir morale-
ment le client qui est souvent en demande et cela engendre également du stress pour 
l’employée.           MK 
      

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiL-q-C2tbZAhWELewKHTGPDsEQjRx6BAgAEAY&url=http%3A%2F%2Fwww.unesurtroismille.fr%2Fles-malformations-cardiaques%2F&psig=AOvVaw1Eg2wF169n3bKh97HjmpJQ&ust=1520391480752
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 *** A ne pas manquer : 
 

Journée du Cœur  
à COLMAR 

 
Vendredi 11 octobre 2019  

 

Au CREF  - 5, rue des Jardins de 9H à 17H 
 

Thème de la journée : Le Diabète 
 

9h00 : Accueil du public 
 
9h30 : ouverture par Mme CHARLUTEAU, Adjointe au Maire de Colmar,   
 Mme Brigitte  KLINKERT, Présidente du Conseil Départemental du  Haut-Rhin,  
 Mr Philippe THEBAULT , Président d’Alliance du Coeur   
 et Mr Daniel EMMENDOERFFER, Président d’Alsace-cardio. 
 
10h00 – 10h45 : Table ronde avec Dr GERSON Diabétologue ;  
 Dr LEVAI, Cardiologue ; Dr FALLER, Néphrologue ;  
 Mme  CLEMENTZ, Podologue et Mr VIRTEL, Patient Expert. 
 
10h45 – 11h30 : Conférence : Cohérence cardiaque et Hypnose 
  avec Gwénaël KNICHEL 
 
10h45 – 11h30 : Atelier :  Gym adaptée avec  Gabrielle FREY 
          
11h30 – 12h30 : Atelier culinaire avec le Collège Molière, l’Association EPICES  
 et l’accompagnement d’une diététicienne 
 

12h30 – 13h30 : PAUSE 
 
13h30 – 14h15 : Ateliers : - sophrologie par ASP2E et atelier Yoga 
            
14h30 – 15h15 : Conférence « le diabète : de découvertes en 
  découvertes » par le Pr PINGET 
  (Co-fondateur du CEED/Centre Européen du Diabète) 
 
15h15 – 16h00 : Conférence : Obésité et diabète chez l’enfant  et l’adolescent 
             - Vivre avec une maladie chronique par le  Réseau ODE 
           
16h00 – 17h00 : Ateliers : - cuisine minute avec deux diététiciennes 
          Et les Gestes d’urgence avec la FFSS 68 
 

 
Et toute la journée : Ateliers sur RDV (s’inscrire à l’accueil) 
 
  - Evaluation du risque cardio-vasculaire avec l’Association              
              «Coeur à l’écoute » 
  - Dépistage « TROD » avec SOS Hépatites Alsace-Lorraine  
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 COMITE ALSACE-CARDIO 2019 

BUREAU 

Nom & prénom Fonction adresse Téléphone adresse courriel 

EMMENDOERFFER 
Daniel 

Président 
            4, rue des Bouleaux             

68140-MUNSTER 
03.89.77.00.47 
06.80.21.63.81 

 daniel.emmen@orange.fr  presi-
dent@alsace-cardio.org 

VIRTEL Pierre Vice-Président  
           51, avenue Alphonse Juin            

68100 – MULHOUSE 
03.89.65.06.63 
06.48.61.31.77 

pvirtel.alsacecardio@free.fr 

KNICHEL Mirianne Secrétaire 
9, Rue Haussmann                           

68124 LOGELBACH 06.43.03.67.57 mirianne.knichel@gmail.com 

FREY Gabrielle Secrétaire-adjointe 
17, Rue de la Chapelle                          

68230 TURCKHEIM 06.75.98.72 .37 dlgy7887@gmail.com 

SPINNER Henri Trésorier 
            8, rue du Neufeld                
68920 – WINTZENHEIM 

03.89.79.20.48 
06.08.93.47.90 

henri.spinner@neuf.fr 

BURGER Bernard Trésorier-Adjoint 
      4, Chemin du Heidenbach                

68140 – MUNSTER 
03.89.77.48.11 
06.75.22.57.28 

Burgerb424@gmail.com 

Bureau : 6 personnes     

ADMINISTRATEURS 

BOULANGER Gérard 
  

6, rue de l'Ecole                             
67250 - KUTZENHAUSEN 03.88.80.58.98 gerard.boulanger505@orange.fr 

BURGER Josée Infirmière 
9a rue du Château                       

68127 NIEDERHERGHEIM 
03.89.49.90.91  
06 36 73 22 57 

burger.joseph@orange.fr 

CERF Jacques   
         3, rue de Wesserling            
67100 - STRASBOURG 

 03.88.51.85.55  
06.09.85.95.96 

cerfj@orange.fr 

EHRHART Denise Infirmière 3, Rue des Vergers                  
68920 WETTOLSHEIM 

06.78.41.39.19 denise.ehrhart68@gmail.com 

GEORG Isabelle Psychothérapeute 16 rue du Chêne                                
67100  STRASBOURG 

06.70.78.94.79 isabelle.georg-bentz@wanadoo.fr 

INSEL Karin Médecin 
        4, Rue du Dr Schneider         

67320 DRULINGEN 
    03.88.00.72.91    

06.33.09.29.29 
karin.insel@gmail.com 

LINKS François   
25 rue du Gal De Gaulle                

67150  GERSTHEIM 
06.06.98.44.91   

SIMET Arsène   
4, Rue d'Alsace                         
68170 RIXHEIM 

03.89.65.41.80 versimet@estvideo.fr 

TASTE Michel   
9, Rue des Bégonias                         
68390 SAUSHEIM 03.89.53.71.33 mj.taste@orange.fr 

VONTHRON Christiane Infirmière 
  Rue du Calvaire                           

68127  STE CROIX EN PLAINE 06.88.38.62.92 c-vonthron@hotmail.fr 

ISERT Michel webmaster 
11 rue des Abeilles             

68000 COLMAR 
06.48.33.98.55 michel.isert@wanadoo.fr 

Adm. 11 personnes      

 
 DELEGUES   

LANZI Georges   
           6, rue de Vendenheim             

67116 – REICHSTETT 
03.88.18.19.80 
06.09.75.43.88 

georgeslanzi@sfr.fr 

GERSCHHEIMER Au-
guste   

            3, rue Gast                             
67400  -  Illkirch-Graffenstaden 06.81.40.80.02 

gerschhei-
mer.auguste@orange.fr 

WITTMANN Roland 
  

15, Rue de la Forêt      68460 LUT-
TERBACH 

03.69.19.60.74 
roland.wittmann@numericable.fr 

Site : www.alsace-
cardio.org               

MULLER Olivier Be-Bold     

N° INSEE : 510 257 140 00010            Agrément ARS 
2015/962 du 24/07/2015     25/03/2019 

mailto:mirianne.knichel@gmail.com
mailto:henri.spinner@neuf.fr
mailto:gerard.boulanger505@orange.fr
mailto:cerfj@orange.fr
mailto:karin.insel@gmail.com
mailto:michel.isert@wanadoo.fr
mailto:georgeslanzi@sfr.fr
mailto:gerschheimer.auguste@orange.fr
mailto:gerschheimer.auguste@orange.fr
mailto:roland.wittmann@numericable.fr
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 Impression par les Papillons      

 Blancs de Colmar 

Prochain rendez-vous: 
 

Journée du Cœur  
à COLMAR 

 
Vendredi 11 octobre 2019  

 

Au CREF 
Centre de Rencontres , d’Echanges 

et de Formations 

 

5, rue des Jardins  
68000—COLMAR 

 

 

Profitez des belles couleurs de l’automne,  du tapis de 

feuilles qui fait bruisser les pas, de la température plus 

agréable, du brouhaha des insectes et animaux  qui font 

leur réserve pour l’hiver, de la brume matinale… en vous 

promenant dans les parcs et forêts avoisinants …. 

un peu de cohérence en complément …. et  on se prépare 

pour mieux apprivoiser les aléas de l’hiver.   


